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DE L'INFLUENCE DU FAUVISME SUR LA 
PEINTURE CONTEMPORAINE 

l,et hmsqll.(! flam.Me (lu ''';JUVlSME.', conJirmttnt les 
ILpporl.~ de VA GOGlI et de GAUGUIN, fi/./. /t1J, 

rù:s é.léments pri,lIIorrlilm:-c qui, lermÙwn(. l~ premier 
cycle des (lpprtl'ent;s rél!Ol~ti(Jr~~ picwrales. 
commencées (wec llmpre.uo/l,luslIIC, mwnl/,(. 11/ mi, tÎ 

ln l,ci1/olnrC (u:tnelle. 
gn, e.O'et. VAN r;nr;Tl et (; /JUC{!f[\l furent le.~ 
pff:m.i~l's il, donne/' ft la cOldenr un autre sell..'i Cfn(! le 
senS truditiol'/./tcl qui CO,~II/:t cl tT/Mlmre sur üLtoile 
les cO/.tl·(Lfs (IUCS dans lel4r réa.lité ubjectilie: l'arbre 
l'ert pei.nt I.W/., le ciel hl IL peint bien. Si les 
flllpre.~iîion",i. tes, lMlLmt. de {Joser lo. cOlt/el!'r, tinrent 
cOlll E'te rie leI Ittmiére col/lllle élément print:ipctl, VAN 
GOGJ1 et GAUGUIN, enx, cOlllmencèrent li donner 
li. ll4 l'fJu.lml.7' I/.ne signification différente le premier 
$(~lJje('ûI ;e , le second décorative. I.es FAUVES, pllr 
leur enit remeut et t'e.mbémltce de lenrs COideltr.~ 
con/irmu.i.ent, que les données Cll1tre/Di' plltWt 
objectil!cs ,le /(1. cllltle/~r de~'en(lienl (dors, plltlôt. 
subjective.s, éllolllolion to,uique, en acconl (trec Ic,~ 
modijicatl:ons de conceptiun tle f' [Jom me 
contemporain occi/hf/LUtl, dont les lois n'obéissent 
IJ/Ils il lt/'W ohjecr.iloité de cl)mportement soit ex/,én:ettr 
(,)/6 intérieur, mais il Ime f/. ()ullelle compréhension qni. 
rlépct,ssant la n.otion Stu tLtJII • cf. ct/rtésienne de 
t'lfo/nme, ,[ellù.:nl clyILulll iqn8 grfi.ce à l'apport. 
"ergsol/ ie,~. Lorsqu'en ifJet /c. ntQlweme/lt II/,pa,roit 
U. W$ la créfl/ion (trLisliqltll. le III/HU'cment créolelt,. 
rl~ tartis! > del":ll1it é!{nlelll nt rythme dnns l'il/ .~((I "l 
méme de Set. rd/ltion et il doit. l'lmr s'y acrordcr 
pro(:(:der /1 lULe in./ro.pccüon. cl, IUL(~ rtnolyse (fe SOli 

poten/iel scnsitif. nxé ,wJ,f son égoccntrisme. oyant 
pOll.r I:Oll..wiqne,we la Jl fÎ,se de conscien('c de ce '111 'il 
est. 'ni-mPlIle. IIO/l. pliLS microcosme dans h: 
/nacro 'osme II.II.iI crçel lIIais mflcrocosme dans le 
mac/'oaosmc, t'P. qw: n:l,i "it à a:!ji rmer gne l' l1olllll/c 
occirlcnt(t! crlfi,lcmpora.in Sr/ il. 'In',;! représenle Lt1t tfmt 
fI(ms Le Tota, (Jlte :;on mêrllll i.smc lui est persOILl~,1 
et 'lnc. si Sl~ I/IwLièn! rl'é!lre .W? règle e/~ applLrencc 

sur nne ligne de conduite et une attitude identique 
pour tOItS, il n'en est plus de même dans le 
comportement secret, base du concept occidental de 
l'individualité; l'Homme ne réagissant plus en 
fonction du groupe, mais en fonction de lui-même 
'en tant qu'identité propre. Cette prise de conscience 
apprenait aux artistes que c'est au fond de 
soi-même, en creusant son propre sillon qu'il est 
possible de parvenir à la découverte des lois 
d' harmonie ab soin ment personnelles, même si, dans 
l'ensemble, une attitude commune en était 
l'aboutissement puisque solidaires de leur temps et 
transcrivant avec des moyens différents des 
inquiétudes et des idées propres à chaqne génération. 
Chez les FAUVES, ce fut le besoin d'affirmer leur 
personnalité par la CO/~'/C'tr: l'I/.rbre poullanl devenir 
rong e et le ciel vert ou jrlll ru:; or ponT les 
contemporains, cette libémÛ()/I. n'éu,i.! plll,,~ li faire ; 
elle devenait un acquis à Imr/ir t/UlJlwl l'artiste 
devait désormais oeuvrer. Moi ' ~(j l/. S tlouœ. comme à 
chaqne nouvel apport. les FAUVES suivirent-ils une 
voie plus intuitive que profondément raisonnée et ce 
fut le problème des générations suivantes de dominer 
cet état de fait et de l'analyser pour en tirer toutes 
les conséquences. 
VAN GOGH-GAUGUIN-LES FAUVES. La 
couleur désormais n'avait plus la même signification, 
car elle devenait psychique, plus conforme à 
l'indicidualité de chaque artiste, ce dernier ayant 
compris que la réalisation de l'oeuvre d'art devenait 
autonome du "Sujet ", vivant sa vie en dehors de 
celui·ci et cependant le révélant plus parfaitement 
encore. Homme dynamique dans le dynamisme 
universel l'artiste transmettait son message peut.être 
plus soli;airement QU' altl.refois nvee. scms rlmue anssi, 
plus d'inquiétude ct de tm/jàlie, pl/ree 'lite si en 
apparence il voit les II/èmes Sl~je(..~ olijecuL'clllent. il 
n'en est plus de même de sa façon de les ressentir. 
C'est cette lucidité p.â lui donne en même temps la 

sensation profonde de ce que chacun est solidaire 
dans le cadre général, mais profondément 
indépendant dans sa perception, d'où parfois l'aspect 
dramatique de son oeuvre, reflet de ses 
préoccupations intellectuelles à l'échelle du monde; 
l'artiste étant désormais plus intimement lié à 
l'évolution de l'univers, plus intégré dans ce dernier 
que jadis. 
L'abstraction, style actnel de la peinture 
contemporaine, est une des conséquences de cette 
constatation. En effet, en découvrant l'intériorité 
individuelle, il était logique que les artistes 
parvinssent à la suppression dn sujet pour ne plus 
transcrire que l'ensemble de leurs sensations, reflétant 
ce mouvement permanent entre le monde extérieur 
qui les choque, les alimentant cl, la fois, et leur 
conglomérat énergétique, sensitif, qui transforme cet 
univers et le modifie au fur et à mesure que leur 
vie se déroule. L' Homme est limité à un circuit 
n'appartenant qu'à lui, différent de celui de son 
voisin, et il évolue à l'intérieur de données qu'il ne 
peut transgresser et dont il reste prisonnier. Ce sont 
ces limites, décantées, reconnues, qui déterminent sa 
personnalité et qu'il doit mettre en évidence afin de 
projeter ce Moi intérieur dans la création artistique, 
que ce soit en peinture, en musique, en littérature, 
entre autres disciplines, selon les dons particuliers 
que lui a donné la nature; ce don d'extériorisation 
ne peut s'acquérir, mais seulement se développer; il 
est à la base d'une conformité caractérielle et 
physiologique. 
C'est dans cette réalité statique de sa personnalité 
que l'artiste èvolue et se transforme; réalité que les 
artistes contemporains de ces dernières années ont 
suffisamment compris pour axer leur création sur la 
seule subjectivité et, pour le peintre, l'expression de 
celle-ci ne pouvant se faire qu'au travers Je la 
couleur, l'élément particulier de cet art restant 
avant tout harmonie colorée. Or, cette prise de 

conscience, ces données nouvelles, eussent été 
impossibles sans le FAUVISME, lequel n'aurait pu 
se réaliser sans la nécessité de dépasser 
l'Impressionnisme; une évolution profondément 
logique qui, superficiellement, semble être la 
cause de successives révolutions d'opposition; or, il 
n'y a pas révolution, mais évolution et 
transformation. 
C'est à cause de la reconnaissance de cette tension 
psychique de la couleur que l'art contemporain 
apparaît si varié et si riche en personnalités; en 
effet, dès lors que la couleur ne devient plus moyen 
de coloration, mais d'expression, l'artiste ne décrit 
plus, mais ré·invente l'univers à son image 
permettant d'infinies combinaisons d'harmonies 
colorées, spécifiques et constantes pour chacun, deux 
artistes n'employant pas les mêmes harmonies 
colorées; le bleu de SCHNEIDER n'est pas celui de 
BARON-RENOUARD et le jaune de ce dernier 
n'est pas celui de HAYTER ou d'ISTRATI. Au 
travers de la couleur, l'artiste exprime donc son Moi 
é~ocentrique et c'est grâce à ses polychromismes 
personnels que nous pouvons plus profondément 
caractériser sa personnalité et mieux en comprendre 
les données. 
Cependant, dans la situation actuelle de la peinture, 
certains contemporains ont déjà dépassé l'expression 
seulement limitée à eux·mêmes et réintroduisent le 
sujet dans leurs oeuvres, non plus objectivement 
comme autr~fois, mais subjectivement, et s'ils se 
servent en premier lieu de la couleur pour exprimer 
leur individualité, il est évident qu'ils avaient besoin 
d'un autre support que les seules composantes des 
données statiques ou dynamiques de leur 
personnalité ou de leur conception de l'univers; et 
chacun suit désormais une voie plus profonde et plus 
large. Chez SCHNEIDER par exemple, la source 
d'inspiration se cristallise sur les éléments musicaux 
d'une symphonie ou d'une cantate; pour un 



BARON-RENOUARD, un DEBRÉ, un IS TPA TI, 
un COUY, un WOGENSKY entre autres, il s'agit 
de la nature; alors qu'un MIOTTE, un BR YEN. 
un GAST AUD restent encore cristallisés sur une 
expression égocentrique, intelle uwUc et sensible. 
Ainsi est la prezwe que l'art ne ce se (l'éllolner ; que 
maintenant les contemporairn; ont dominé le seul 
problème de l'introspection et du psychisme pur, en 
réintroduisant des éléments jusqu'alors passés au 
second plan de leur préoccupation. Mais cette 
évolution n'aurait pu se faire sans l'apport du 
FAUVISME et c'est dans ce sens que nous devons 
en comprendre l'importance. 
Ce premier panorama de la peinture contemporaine 
que nous offrons ici, dans cette exposition, permet de 
constater l'extraordinaire floraison que le 
FAUVISME a pu engendrer. 

HENRY GALY-CARLES 
Paris, le 17 juin 1965 

C·3 
:>t-~1>A 

AUJAME 
~U)Ml'~ 
Baiser de la Forêt 



C-29 

~= ?:3 / 
l'IGNON 

'-j."1<, 
CO llltJat d e Cuq s ;'9-1:1 

C-32 

ij"/:/x 

S INGTBIt 
*t!i lA)D:J::< -iDJ\/ÀO)i'§: 1958 
Pl'oyence Mistl al Nuit 

C-34 

*, -:/i'/;q,

WOGENSKY 

iliïo)i'fi: 
Nuit mal'in e 

C-15 

7'/'J-1x 
DESNOYER 

~II&O)nlH~~ 
Chantier à OSAI(A 

C-16 

:t1À~

GASTAUD 

:SI-"'? v 
Damodt-s 

C-H 
~·7 v 

DEBRË 
WO)~ 

Figure bleue 



C.4 
I~D:-- • )~:;1 'J -)~ 

HARON.RENOUAIW 

7'é .@;/Ij 
Le Lac ébloui 

C·26 
'Eii 
MOSER 
~ 1) -rof-"\' 1963 

Thrinakia 

C.ll 
:::J)~:?,1.:t 

CORNEILLE 

W.Hll'O)~~ 1958 
Splendeur Tropicale 

C.12 

?-D 
COULOT 

? · "'t/·1"'f'D 
La San Isidro 

C·3J 
",,,::1',17")1-

SCHNEIDER 
v7oo?/À 
Référence ()!) B 



C·l C·2 C·33 C·7 

7J"7-f T 7J"~-J,, 1\/ • ",\'}l.-'T' *-vÀ 
ARDITI ARNOULD VAN VELDE BORES 

:J/~:;:"-3/ ~ IiH~ 1927 1tï0)?~.0)~ 

Composition Réseau Nature morte Poire sur drape rie 

C·5 C·6 
C·13 C·9 
~-1 :-- "\> J"r:l 

",'A' ~-J" *J"I" J,,' ~'Y ~ 
COUY CHARLOT BERTHOLLE HORDEAUX.LE.PECQ 
~ 'bJj.0)* êW;t "1 r:l/\/ ;<.O)'tIitLfE 
La Forêt Les Epi nettes Le Leviathan Fleurs séches provencales 



C-IO 
~.,. 73)~ 

CHASTEL 
ta:ïl<~m:t;~À1i' 
La visiteuse à la tasse de thé 

C-s 
7-') 7/ 

BRYEN 1962 
il t.r .Q jf~jt 
Aformel successif 



)~ . 't -)~ 

LE MOAL 

57'/ .. - f: 
LAPOUJADE 
'€Si:<'/ Hot? 
;f-1' "'f1)_X 
Catherine à la Pelis,e 

C-25 

't /:$I:i', 

MONTANÉ 
-.f r -t~ f) t:~O)!êt~ 
Le déjeuner des 
vendangeurs 

<'7- 50) f: /. ~?' )~O)À~ 
Vie de Don Miguel de Manara 

75:"-/~ 

PRASSINOS 

Bessée. l~hnp(iratrice 

C-24 

~ >t'y t
MIOTTE 
t'/0)J,.-7-<'/ 

Mouvement bleu 

C-28 

7 l -( 7 I)~ 

PFEIFFER 

9A(LO)'J'IJJ#Jt.:'I50)~ lA laJl 
Le beau matin des tout 
petits animaux 



C·17 C·19 C·20 C·IS 
-:/7;;!.:;'5 1;;!.1-57-( ::J D;;!' • I~I)- "-1:$1-
GUASTALLA ISTRATI KOLOS·VARY HAYTER 
I?;;!.' 7/' :fD/~/;;!.Jlajit :t~ WO)/Mf;fi) 'Ïli'fSO)ifiï 
Environs d'Aix-tm-Provence Le Soleil Magie bleue Yellow S"a 

CONTEMPORAIN 

C-l 

:;3 JI.-:;,,- • 7'JI.-T-f T-f 

::J /;f-:;:'-3 / 81XlOO 

ARDITl, Georges 

Composition 

C-2 
v -1 ./ JI.- • 7' JI.- ~ - JI.

liIIl 91 X72 

ARNOULD, Reynold 

Réseau 

C-3 

:;"\,/·:;t-:;"\'A 

~O)m~ 100 X73 

AUJAME, Jean 

Baiser de la Forêt 

C-4 
7 5 / ".J 'J • 1 ~ 0 / • JI.-,X r;J - J(, 

J'G7.!;itIl 150 xJ 50 

BARON-RENOUARD, François 

Le Lac pbloui 

C-5 
:;"\' / • «JL-I--JL

§I\!J: 89x 146 

BERTHOLLE, Jean 

Le Leviathan 

c-s 
#JI.- 1"- • JI.-. l'{.:; ? 
'101'\/ :<.O)ttin:ffi 130X89 

BORDEAUX·LE.PECQ 

Flellr s sèches provencales 

C-7 
75/:'-:<'::J·#-v:<' 

1iï0)? ~O)~ 60 X 73 

BORES, Francisco 

Poire sur draperie 

c-s 
:tJ2.::J..:jl)7'/ 

~6tJ:.Q7f~~ 1962 146x97 

BRYEN, Camill e 

Aformel sLlc ce ssif 

C-9 
;f- - JI.- • :.-"\' JL- 0 

if.,.ij0)* 94 X 13il 

CHARLOT, Palll 

Les Epinet tes 

C-l0 

0:;", ':'-"\' :<'TJI.

;B*~ifj:t:~ij!A%' 162xq~ 

CHASTEL , Roge r 

La vis iteuse ci la t asse de thé 

C-ll 

::J JL-.1', -1 ::J. 

~*0)7Illî~ 1958 98xUO 

CORNEILLE 

Splende m 'l'r opiea le 

C-12 
:;"\' /. ?-o 
5·ij"/·-1:.-Fo 130x162 

COUL01'. Jean 

La San Isidr o 

C-13 
::;;. /. ?--1' 
~ 146x97 

COUY , Jean 

La For êt 

C-14 

:;t 1) c' I.. 1'-7" v 
l!fO)lf~ 195x9ï 

DEBRÈ, Olivier 

Figure bleue 



C-15 
77/')r;J·'TJr;J.-(::r. 

::k1l&(J)I$~:ti 130 x 195 

DESNOYER, François 

Chantier à OSAKA 

C-16 
t:::r.-JI-' flÀ t-
~'f.'7 v 162x114 

GASTAUD, Pierre 

Damoclès 

C-17 
t:::r.- JI- • Ij' 7 À:$l 7 
::r.'7À' 7/' ?'O/~/À)j\,-J!I: 81x100 

GUASTALLA, Pierre 

Enviruns d'Aix·en·Provence 

C-18 
À:$l/v-·~-1U7A·~.-(:$l

jl'f5(J)~ 130 X 195 

HA YTER, Stanlly.William 

Yellow Sea 

C-19 
7 v'7 -If / t'" JI- • -1 À t- 7 T -1 

::t:1il 146 X 114 

ISTRATI, Alexandre 

Le Soleil 

C-20 
::; :f: À 'f. / t'" • ::J 0 À • I~ 1) -

.(J)Ifl~ 195X130 

KOLOS· VARY, Sigismond 

Magie bleue 

C-21 
O~-JI-· 7?'::;1- - t'" 
Of;1.ll ~ / t- ~'b -:>::\=-1- -If 1) - 5t 190 X 80 

LAPOUJADE, Robert 

Catherine à la Pelisse 

C-22 
::; 1- / • JI- • 'f. - JI

$1icllfiliit 130X162 

LE MOAL, Jean 

Mer et Brisants 

C-23 
O::;I. • 1) A-À 

TiH'itll 104X140 

LIMOUSE, Roger 

L'Abattoir 

C-24 
::;1- /. ~;;t-;J t-
fi(J)A -7"~ / 130 X 19S 

MIOTTE, Jean 

Mouvement bleu 

C-25 
O::;I. • 'f./:$l;f, 

7" t'"-f.'H)t.:ô(J)~$( 130x97 

MONTANÉ, Roger 

Le déjeuner des vendangeurs 

C-26 
~ -1 JI-7 U • 'f.13 
t- 1) '7::\=-1' 1963 146 X 154 

MOSER, Wilfrid 

Thrinakia 

C-27 
;;t JI- 7 / t'" • ~ 7 3 
~'7-7(J) r/.~7'JI-O)À~ 130x130 

PELAYO, Orlando 

Vie de Don Miguel de Manara 

C-28 
7 / 1) • ?' I. -1 7 I. JI-

9~L(J)IJ\ttJ~t: ô(J)~ lA \fil 73 X 100 

PFEIFFER, Henri 
Le beau matin des tout petits animaux 

C-29 
::r. r., 7 - JI- • t:::. 3 / 4_ 140X195 

PIGNON, Edouard 

Combat de Coqs 59-13 

C-30 
~I);;t. ?'7'--'/À 

'P:e,;r~-;J ~ 162X130 

PRASSINOS, Mario 

Bessée, l'Impératrice 

C-31 
::; I. 7 - JI- • '--':l. ~,.-( 7 JI

v 7 I. 7 / À 150 X 220 

SCHNEIDER, Gérard 

Référence 65B 

C-32 
=\!:l.À:$l-7"·-If/::;::r. 

*t!i L,(J)~ < ?' 0 I~ / ÀO)~ [958: 

1:l0X 162 

SINGIER, Gustave 

Provence Mistral Nuit 

C-33 
7'7A' I~/ • -",,",1-7 

m;~ 1927 64X91 

VAN VELDE, Bram 

Nature morte 

C-34 
O~-Jv • ;j{-::;1- / À.:f.

~O)~ 81X116 

WOGENSKY, Robert 

Nuit marine 

Les clichés des reproductions SOllt dus cl . 

Clichés des !l-fusées Nationallx 
BESANCENOT 
F. BERTRAND 
Modern Art Foundation 
H. ELY 
PUYTORAC 
ART ET PHOTO 
SHUNK-KENDER 
HERVOCHON 
MARC J7AUX 
GOLENDORF 
CAU VIN 
Galerie de FranGe 
CHOURGNOZ 
CAUSSE 
MORAllY 
JOUBERT 
Sakamoto Photo Research Laboratory 



~~·~fi=~B~~~~~~R~~~~ 

'F-if1 /=~i$T-tf'1 /Wl1E~ 

!!!~ . EPlPU • !\!!* = B*'!::r~EPlPU~) 

[iklfF=~\;J<~~:§t (kc121-40. 9. 7) 

'0'11965 

Asahi Shirnbun 

Printed in JAPAN 

4 






